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UN MODÈLE TRÈS RÉDUIT!
Bébé semble très intéressé par son minuscule avion.
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LES GRANDS TRAVAUX

UN PORT AÉRIEN INTERCONTINENTAL

, JllLtpour
les grands travaux, répartis sur plusieursannées,ont ptevoté,sparleGouvernement. p uSIeurs annees,I.este votés par le Gouvernement.v^trihS

navigables, les ports, les grands itinéraires, les routes, seer
près de neuf milliards.ùePa.SeraIt-il

permis de demander si, dans ces sommes, une quel-•MPari
a été consacrée à l'infrastructure de notre sol et plus

Il Set
a* l'aménagement de « plans d'eau »?Judicieux, croyons-nous, de ne pas attendre d'être, une fois

Itt
sé/assés

par les événements. pour songer à la question et yhsérieusement.l'érophile
écrivait déjà:fUej~ pas expédient, après une traversée Etats-Unis-EuropeiissésUe5.000 kilomètres au minimum, d'épargner aux voyageurs

°\1te de temps résultant d'un fastidieux transbordement pour
créer

Okilomètres.
Cet inconvénient disparaîtrait s'il était possibleCféer

a toute proximité de Paris, un port aérien transatlantique. »
Depuis

Ce*te date, l'Atlantique-Sud, œuvre de nos pionniers, a connu
,t4ficlS

œuvre de nos pionniers, a connukficeégulier,
devenu même international; de son côté, l'Atlantique-"estetplus

un mythe; seulement, les passagers débarquaient à Lis-et, farle
train au début, par une ligne aérienne ensuite, rejoi-

,e cettplaque tournante de l'Europe Centrale qu'est, qu'on leOu
non: Paris.V

lil'el'Perte de temps et diminution du confort..sd: Projets ont déjà vu le jour, mais celui qui, à notre avis, mérite1deetenir
l'attention, est celui de Paris-Versailles (Trappes-Saint-!'l)(jQt

les plans établis par l'architecte Urbain Cassan furent pré-1Aérophile d'août 1936.WrS lignes d'eau de plus de 3.000 mètres, judicieusement orien-etet
un plan d'eau remarquable, doublé d'un aéroport parfai-

q\,a. ié.est"eiirnmense
de ce projet, avantage qui n'existait pas à l'épo-

qCelOqUe l'autostrade de l'Ouest, en voie d'achèvement, passe devantfent
envisagé et met le port aérien intercontinental à 18 kilo-.estautostrade,

de Paris.et,6f6steJPs
ne sont peut-être pas, dira-t-on, des plus indiqués pourtHKoM5
crédits à l'Aéronautique dont l'avenir immédiat n'offre

Q4t'.bl.Iité probante.la:tre.cs,lles
possibilités s'avèrent, du moins pour un temps, strictementscenCess
de quelques nations demeurent entières.l11a.isPourrons peut-être pas faire un trafic en pool avec les Etats-tle.ceux-ci

ne demanderont qu'à intensifier leurs services vers nous.le-y1,1és'0Ur ces relations pourront reprendre et que nous seronset
SUI' nos possibilités, notre réponse ne devra pas consister enet.ettre

à l'étude, mais en une réalité conçue, exécutée et prête
'Jill' el'.
tiefois@ilfaudrasavoiroser

et précéder les événements au
1,le, sUIvre.

comme la fâcheuse habitude en a trop malheureusementlle ce Prix seulement, le handicap découlant des épreuves actuellesaCediPas s'aggraver et nous pourrons peut-être espérer reprendregne de notre pays dans le plan des grandes nations aéronautiques.

L'Aérophile
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MODÈLES RÉDUITS

LA CONSTRUCTIONDES MODÈLES RÉDUITS

la0llstructioii
des modèlesréduitsa

C6S dernièresannées,evoluéCl, ces dernières années,
iràee, Vers la technique, qui,râCea l'utilisation du balsa,estdevenue

une sorte de con-
?tdee'iueunesorte

de con-IISI,
quasi universel. Cetted balsa a permis,lïilt"que du balsa a permis,

!!ir qu point de vue construc-qu.'aU point de vue aérody-au point de vue aérody
'a.rql', de créer des petits
;t pf).1s volants, comparables,Int de vue performances,,~k

grands avions montés.
¡II!ltefois»

à l'heure actuelle,oS[

Certain que la construc-IIn
etl balsa ne pourra, pourii

i'l Ceaiïl
temps, avoir la mê-[11'lef avoir la mê-

lirJsq\:eur, du fait des restric-
I!oi

l
eCOnomiques. C'est pour-ejV

jes détails de construction
, cî
';rJI¡¡OuS

donnerons tiendrontteiit de ces modalités, etseOttous
les modes de

l otion.
¡luSlOllstrucÍion

avec des boishoUrds
que le balsa peutlourdsque lebalsapeutl'lêr

ei es résultats tout aussi'Its.
En effet, les pro-n

e la construction des mo-s
rédir Ulis. permettent d'ob-1eS

appareils très pousséste
CnIque.

Les
*8trictions, là commelàcommei industries, forcerontlet

le progrès.
? â

Techniques
diverses

de constructionStu, *
c.Ilt de passer à l'étude deCqS^rU(i^on'11

peut être*'e d'examiner
les divers mo-

lee')) Peuvent être utilisés
„

des

matériaux différents.,GUrlfi.
4 cea. nous avons figuréIqb¡PPa.reiI schématique, sem-P'PQur les divers modes

111
tion.

Des cotes don-
lelll1.lle Idée concrète de saSfOnSl°n.re

1 représente laS^i°n
en lattes carrées'4pl'Iifer,

sapin, tilleul, spru-e^s°>
etc. Les lattes, dans1s'Ont
une section de 3x3,ttiQ 5 Ce mode de cons-°l!

est le même en balsa.go
ssets- sont en contre-r¡l!gOussets'sontencqntre-'Illé

011 en balsa. Les contre-
le-

plaqués utilisables sont de5/10e
à 10/10, de millimètre d'épais-
seur. L'assemblagedes éléments
s'effectue avec n'importe quelle
colle, mais de préférence avec
la colle caséine ou la colle cel-
lulosique, que les fournisseurs
du modélisme procurent pour
cet usage spécial.

La figure 2 représente le type
de construction en rotin ou en
bambou. Le détail de cadre
montre que ceux-ci sont pré-
parés d'avance, en courbant le
rotin, lequel se prête facile-
mentà cette opération.

L'ensemble est maintenu par
un croisillonnage en fil de lin,
maintenant le tout en place.

La construction en rotin ou
en bambou est très robuste,
ou plutôt très résistante au
choc. Elle est employée avec

faveur au Japon et en Chine.
A l'époque 1900-1914, elle était
très utiliséeenEurope; et au-
jourd'hui encore, nombre de
jouets aériens de bazar utili-
sent ces matériaux. Le rotin
et le bambou ont surtout été
employés ces dernières années
pour diverses pièces des modè-
les en balsa: patins, extrémités
courbées d'ailes ou de gouver-
nes,etc.

La figure 3 est une variante
de la construction en rotin. Des
petits goussets en tubes soudés
servent à assembler toute la
structure.

C'est encore une méthode
très ancienne. Nous avons vu
souvent, dans de vieux catalo-
gues de fournitures pour mo-
dèles, datant de 1910, les jeux
de goussetsentubes, tout pré-
parés. Cette méthode n'est donc
rappelée que - pour mémoire,
mais elle peut encore trouver
son utilité pour représenter la
structure des avions métalli-
ques, en tubes, quand il s'agit
de réaliser des maquettes vo-
lantes où l'on veut s'appliquer
à rappeler, non seulement les
formés extérieures de l'appa-
reil, mais son système de cons-
truction.

La figure4 représente un
système qui a eu un grand dé-
veloppement en Allemagne ces

dernières années. Toute une
gamme de profilés légers a été
établie par des industriels im-
portants. Cette construction a
été généralisée aussi bien dans
les milieux scolaires que spor-
tifs. Tout un assortiment d'ou-
tils: pinces, plieuses, perceuses,
etc., est également fourni avec
les profilés.

Il est à noter que ce mode
de construction pourrait être
utilisé en France avec succès,
car, avec des tôles d'aluminium
ou de duralumin très minces,
il est possible de façonner tous
les profilés désirables. Des mé-
caniciens pourraient faire pro-
gresser ce système, car il est à
noter que la formation profes-
sionnelle d'un modéliste le di-
rige souvent vers une méthode
à lui personnelle, lui permet-
tant d'opérer rapidement avec
les connaissances de sa profes-
sion.

La figure 5 est un mode
de construction très intéressant,
quoique peu connu, utilisant le
parangon, ou baleine de para-
pluie. Cette méthode est assez
ancienne, puisqu'elle fut utili- -
sée dès 1884 surl'Avisol d'Ar-
sène Olivier. Il y a quelques
années, nous l'avions vu re-
prise avec succès par des mo-
délistes, ainsi que par des
constructeurs de planeurs de
vol à voile et d'aviettes.

Les parangons, que l'on peut
se procurer facilement, sont
simplement soudés à l'autogène.

De toutes ces méthodes, nous
relevons particulièrement, pour
une utilisation courante, les
systèmes des figures .1 et 5, en
bois et en parangon pour le .:
métallique.

Types d'appareils

Afin d'avoir des éléments de
comparaison, pour les compé-
titions, des formules ont été
établies afin de contenir les di-
mensions encertaines données.
Telles sont les obligations im-
posées par les formules très

L2 L2
connues: —— et -, l'une

100 200

pour les avions, l'autre pourles planeurs. Formules ayant
pour but, comme nous auronsl'occasion de le voir ultérieu-
rement, d'imposer une section
minimum de maître couple de
fuselage.

Afin d'appliquer les données
de construction sur des casconcrets, nous avons figuré les
modèles les plus typiques etles plus courants. De ces mo-dèles sont dérivés les modèles
de performances, ou spéciaux,tels que les indoors ne pesant
que quelques grammes, ou les
très grands appareils, sortant
des normes courantes, et quidoivent être étudiés à part.

La figure 6 est un modèle dit
« à fuselage baguette ».

La figure 7 un modèle classi-
que, à fuselage répondant à la -

L2
formule , c'est-à-dire avec

100
une certaine, surface de maître
couple.

La figure 8 est un modèle
intermédiaire entre le6etle 7,
à fuselagetriangulaire et cons-
truction simplifiée.

La figure - 9 est un planeur
simple, à fuselage patin.

La figure 10 est un planeur
de performance, assez simple
de formes,et qui se traite endimensions de0 m. 60 à 2 mè-
tres.

Construction des ailes

Avant de passer à l'étude
technique de l'établissement des
ailes, examinons les structures
les plus généralement adoptées.

La figure 11 montre une aile
à nervures en rotin, disposées
sur des longerons en bois ou
en balsa.

Le bord d'attaque et le bord
de fuite sont également en ro-tin. Les éléments sont ligaturés
avec dufil,comme le montrent
les détails (fig. 12, 13 et 14).





k
utilisée quandle.*hode, utilisée quand

'U
spose

pas d'autres ma-p\
est employée quelque-Coii
des détails d'appareilspourdes détails d'appareils
comme les gouvernes.etiend

1" t
d't.

ra particulièrementiIltaii,,asseiiiblage,
utili-tientous

genres de cons-
d OÙ l'on se sert d'une rotin.

11')
montre une struc-: bOis pour les longe-

'etfJeUP}¡er,
spruce, tilleul,Q du contreplaqué pournervu

eS. Le contreplaqué,res- Le contreplaque,oUrd,
mérite d'être allégé,

ce qui est facile, à l'aide d'un
emporte-pièce. On notera queles longerons sont d'une sec-tion unique, pour une cons-truction simple. Construction
encore utilisable pour des ap-pareils courants.

La figure 16 montre une aile
simple de forme en balsa. Le
balsa, très léger et un peu déli-
cat, n'est pas allégé. Les arê-
tiers d'extrémité sont en rotin
ou en bambou d'un millimètre
de diamètre, ligaturés et collés.

G. Sablier.
(.4 suivre.)

t
Toutes les questions relatives au « Modèle réduit» seront, par la suite, traitées dans cette rubrique. — Pour

Olls renseignements, s'adresser à la Rédaction de l'Aérophilc, Courrier du Modéliste.
N.D.L.R.

de

LE MOIS

Emile lfrétmtAr
ii

depuis de longs mois, le réputédepuisdelongsmois,leréputé7
septembre 1940, à Bergerac.

1S*e de l'aviation sportive, il,
(le bonne heure vers la construc-des

ij
r groupes moto-propulseurs légers.

VIt malheureusement ses créationsappréciéespar lesétrangers que par
compatriotescertaineslicencesdemo-
IOPatriotes:

certaines licences de mo-t;)remarquables
par leur faible poidsri

11.1,furent en effet achetées par les9lns.

ir
It

également conçu différents typesJl¡sSs
dont le dernier devait prendreIiell.

Coupe Deutsch 1939/1940 qui n'eutlieu.

de l'Aéro-Club de Versailles,Oit el}t de l'Aéro-Club de Versailles,
il
f eX-aviateur de la guerre 1914-18,

tf.
fut

Plusieurs fois blessé.V
]4 r de la Légion d'Honneur, titulaireeedaille

militaire et de la Croix de
Emile Régniern'avaitque47ans.
111ile Régnier n'avait que 47 ans.

Ed. P. de Courteilles

C'est dans la force de l'âge, 50 ans à
peine, que Edmond de Courteilles fut ré-
cemment arraché à l'affection des siens.

Il avait pris en 1927 la direction du Cen-

tre de Documentation internationale lorsque
celui-ci fut créé par l'Aéro-Club de France

avec l'aide du Fonds Guggenheim.

Depuis, grâce aux efforts de son Direc-
teur, le Centre a élargi ses possibilités d'in-
formation.

Des 2.000 volumes et 18 périodiques du
début, qui en 1932 étaient devenus 4.200

et 67, les lecteurs avaient récemment à leur
disposition plus de 5.000 volumes et pou-
vaient consulter régulièrement plus de 80

périodiques du monde entier.

D'une extrême affabilité, Ed. de Cour-
teilles avait su créer au « Centre» une
atmosphère toute de sympathie dont le sou-
venir ne fera qu'aviver les regrets de tous
ceux qui l'ont connu.

HenrijDesgrange

Notre numéro d'août-septembre était déjà
tiré lorsque nous parvint la nouvelle du
décès de Henri Desgrange, directeur-fonda-
teur de l'Auto.

Un homme, une œuvre.
L'homme fut un travailleur acharné,

d'une ténacité indomptable, doublé d'un
créateur puissant.

L'œuvre fut celle qui, en France, prit le
sport par la main à ses débuts, l'épaula,
et l'aida dans son rapide et prodigieux dé-
veloppement.

Nous sommes de ceux qui n'ont pas par-
tagé l'avis de Henri Desgrange sur l'orien-
tation donnée au sport ces quelque dix
dernières années, mais nous sommes égale-
ment de la génération de ceux qui, ayant
œuvré au début, ont pu mesurer le chemin
parcouru et reconnaissent de grand cœur
que la disparition de ce pionnier crée unvide énorme et que celui qui nous a quit-
tés était une « force ».
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